
Technical and Bibliographic Notes / Notes techniques et bibliographiques

The Institute has attempted to obtain the best original
copy available for filming. Features of this copy which
may be bibliographically unique, which may alter any
of the images in the reproduction, or which may
significantly change the usual method of filming, are
checked below.

D Coloured covers/
Couverture de couleur

Covers damaged/
Couverture endommagée

L'institut a microfilmé le meilleur exemplaire qu'il
lui a été possible de se procurer. Les détails de cet
exemplaire qui sont peut.étre uniques du point de vue
bibliographique, qui peuvent modifier une image
reproduite, ou qui peuvent exiger une modification
dans la méthode normale de filmage sont indiqués
ci-dessous.

D Coloured pages/Pages de couleur

Pages damaged/
Pages endommagées

Covers restored and/or laminated/
Couverture restaurée et/ou pelliculée

D Cover title missing/
Le titre de couverture manque

F Coloured maps/
Cartes géographiques en couleur

Coloured ink (i.e. other than blue or black)/
Encie de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

D Coloured plates and/or illustrations/
Planches et/ou illustrations en couleur

Bound with other material/
Relié avec d'autres documents

Tight binding may cause shadows or distortion
along interior margin/
La reliure serrée peut causer de l'ombre ou de la
distorsion le long de la marge intérieure

D Blank leaves added during restoration may appear
within the text. Whenever possible, these have
been omitted from filming/
Il se peut que certaines pages blanches ajoutées
lors d'une restauration apparaissent dans le texte,
mais, lorsque cela était possible. ces pages n'ont
pas été filmées.

Pages restored and/or laminated/
Pages restaurées et/ou pelliculées

Pages discoloured. stained or foxed/
Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached/
Pages détachées

Showthrough/
Transparence

Quality of print varies/
Qualité inégale de l'impression

Continuous pagination/
Pagination continue

Includes index(es)/
Comprend un (des) index

Title on header taken from:/
Le titre de l'en-tête provient:

Title page of issue/
Page de titre de la livraison

Caption of issue/
Titre de départ de la livraison

Masthead/
Générique (périodiques) de la livraison

E Additional comments:/
Commentaires supplémentaires:



4y

(g
C)
(J)'

(J)
(y

e,.

(J)
y)
O
Q
Q
C)
(i
O,
O.
(g'

(J)
Q.
O

C)
(,Y.
(J
0**&
(g.

(g~

C>
(g~

îe~ Vol. i-No 7

ORGANE DES
BU

e Semaine

REAU: 13 RUE ST. JEAN.

CHAMBRE NO. 2

dLL 27 Nov. aui e Dc.
- -~-.-.-~---.- -

,1 ~*PAUL F.ORTALIER.

1.11 Patlortalîer est lié sur le-, >rs i
Rzlîôîîe. til dle"; gralids ficeives de franice. a1
Av'igînon. le pays di C. î>îî
* Orphelin heure. ill'lita

lier enitre aili petit séinlaire d'vi"gii1 our
y fiîre ses études.

IDès so()I âge le pluis te<ril naietatun
goùt extrêmlle pour. la munsique etpatclre

ienvt pour le chant.
Auss- i le 'voous nous t'iepartie dlu la mlai-

trisv (1ii Petit Sémînairu et d*v dis

sa réputaion est faite ai A vignaîl et il Wî'y
a pas deý réuili< m sans; qui'il so)it talit appe1Ll auil~

+ talent dii1 jeune artiste. tZtes. soirées oflicielles,
SOllees (le bienf aisance le seraiîent pais emut -

plétes sanîs sa présence.
* Il est juste (le dire qu'il avalititravaillé, et 1.

* eeîîcoiup. et <1111l s'était petctoiîî coni-
servatoire (le iliiisiqic d1'Avignon.

A la suite deV ces débuts locaux, qui n'avaient pas laissé qule type
* (le fait tilt certin bru<it dlans le midi de la l'ranice, Ilail P orta - ili p)

* lier entre très jeune aui tlhéâtre et nious le retrouvons à vnîigt cr'oit
ans <lix i'nî lttnor aut tlié,.tr( ltAgr.i

* A partir (le ce mntuent sa réputation (le ténor est établie et A
touts les grns tlîéâtres (le provinice veulent le poseer al.

gi A près Alg>er-.ious le voyons à O)ran, ensuite à Rouen. à Nice. reîwr.
~-f à Bordeaux. Agein et Rochîefort. m

souvenir intéressant et pleinî d1actualité <lut sýtIu de. P.1u1 je

l>ortaliir dlaits c'ette' dernière ville. cnatIaitlat il fut

* et a tant applaudi, venait d'obtenir nul double succès à Paris et Ilort:

i ~ ~ ~ ~ ~ - à-rxle etîéted olet obtint l'autorisation de pe
4; monter l'opéra conmique (Ile Franz dle SuIppé. savez vous q1ui MI

nous trouvons dlants l' interprétaîtioni (le cet ourg P1. Ilortalier grc
* tt ntotre excellent comique G iraud qui s'étaient retrouvtés, fi liinî

' Rochîefort, comnne ils se retrouvent aujourd'hlîui à Montréal aussi
* pourî rejouer la mnênlie pièce. MI

Ai uit (le quelques années P. I 'ortalier a dui prendre les sirv(

b:îrvtoîîs et à I immlai, ài MuuloîeS Ir, a
ca';lais. nons le retvibivoils toujourls avec le
îîîetiu sIIvçes.

Nous le voo Peure à 'Ituîis. oi il reste

ville.
l"ndeîie le 11:1111i l'otaur se trouvait àl

Calis.h rsqî 'ila été ci igagé 1)11 M rN Sîl lard
pouri veiri fire iu1 sais;on a litél

M;itcyé iil eirm>uciielit oplitequi Vai

saisi il pe(ine débarîjuIé. M. Pauil Portalier a sul
s ull a rer tadhuiiit<e soii public1 W aussi I ie il

sar sli ju.i îuui est celui (1,11n comlédieni coun-
sm>oill 1Wý pa~r la1 soupleIsse- de sa voix qu'il

maneavecu tiledxi't [etême1.
No us avown vit \1 l>Portalier dhuis deux ôle

I ivil (lifféreits:,- <is celiui <lut l' ds:t, /leCI
I'ci/ic *Iué.et dlants celui du1 M aréclial <les
logis chef ;iba rd, des I 'îug-/îi/i jovIrs d

Danls ce deierlî rôl e 'NI. Ilortalieî' s'est
montré comédien achevé eni nous doniniant le

exact dui solns-officiel'(le cavalerie, unl peu tat (le luîi-mnêtiîle,
L-i1 culotte dle peaîu, qui a1 sil prenidre nul certainî vernis et

(Ille Soliîuni formîe doit liui valoi r toits les sulccès et souvenit
i pas tort.
'ce soli jetn.pleii (le lmoilîolIîiie avec sa finlesse (le iéridjo-

avec a voi unî peu~ grasseyailite. M. l'ortalier nou1s a1

~seiîté le vrai souis-otb*ciei français.
'lîIneII P>odestat, il est difficile (le f'airle miieux.
Ilue soiuvienîs (le la fuçuiî dlonit 'atiîtlier jouait ce rôle, <lt

le créateur à Paris.
1>ortalier Ie rappelle beaucoup \'aîîtlîier et cependant

ilier est tioeîleuix . tand<is (îIle \'atitlier jouait -à I eîîîporte

lis <laits le d I lu 11 ssîilo n > oius retrou»îvons la tmnule

ela umme puissanxce <le sdiioîet c'est le iîeilleur comi-
cnt (tuliOti ous pissions t'aire ài M. lmrtiecrVîhirétait
boit1 comédieniq'xclei chianteuir et ce lI'eýst pas peul dire.
oliîtîéal f'ait ftut à so it barvtmiu et ser'a lîeiuîreû,x <le le coni-

r' pour' la saso prochainîe. V' I. i.\ x.
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'0OPERA COMIQ&UE EN TROIS ACTES.

Cet opéra ctî IVu.l clit. dttii (lu duii 'Stllî j ý1 ét Pioui a (lit lu <1otc èt tiliI
joluc potur la premnère flots il i IS82. Ii 11 nde. a traduit lu Poète franiçais.

E~) lst-ce à Pais. est-ce a Aîucls?- iac daws- le pieîiractv les e<ttipluts
L( es pariSsit otivurts car 1 la tLstit tIi e-i très ili-Ca IteL quoi- Du e ct*I eiv vi ntitîat -garço

t t

qu'il enl soit il V.-i certain qu1e ette picue a e-te itiecýt~~ c iu , ~ i -latc ehl<r ntle
dci illus àtics J)II (le j)ifs dic distance e-i c imi ct ut- *--tttelv eStt

'1111s>1 c est tt lle .1 vil tilt très tridscè.L eU l. -
he ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ : lirt MtivliLnvitet .l)iu

a é té ol lét 'à l >a r il - a ui l eé * - t r e ( Ilu . 1- i t ~ i ~ n -e c u : ~ t c t C : e L i c i

'Qd<U tut :i\<ilt pai sà, 2to t tc 1a-j «Ic: 4( utn (lleec
Ai Paris lektl (le lBoCcaec était liîlt par MvIk\îlant ,~-~.~ll ~ :,-wj i t 'lîîI.k

Mile dle t<ovoii s'est révélée 'à ilits (st lun ir t:1 11t1,11- tU- sisIa di eleit-e cl> dans5le~iie iltols voyoils

veau. lCCe~- i Vetiel i tle-s le itiesa x pies Boct c.ace. si ii lii i Ll ù et

-0 A l'aris. Itertite 'I'Iliîaul. a cliaute le vole t q eti' ui .týle< iîl>ttl <<<il cîk,-os
-er*vi ici aux dtlnîs (le Nlvlle Silvat So ria. t tc,, h t alîpen le-tirs lialris, et eltîlidatat 1h-.l¼r )

A Paris nt tu trciit)ii 'u U'tL îaî. <- -c;ti~<lix vviiCz-vttUs tl lcreoicit qlie c'est un ccc cl k
O Aiuhrv. l'erroiîiieille et Rcetdia. /:UilLta Ilc---eîîrollllv qu1e pi le's attendî. (

D ésiré., Priliee 01-laiîdo i M a Il -é, l> ît< I I iv-j iS. L t<lice dulixieiîie mutc lsique. ci livi -t.I a ul
*Tronîlmoli JLîteco. < Qtiiiuil et Lelèbvie, I eliî 'Ci 1i2, î tili W'i dlilcat dle Mi litteiul et li ilS lvtîswreîa1. U tout

lil~ V<tes srt>it tltisparNIesieîîs fi--~îî. iî-aiti iî~tflh lUiltide t ()l:tilifl et <le ltiitxU

Nous tusrv acii par ln l-ld~ im.htt ( i~te :IUi iC cîîksdFie ýui.iw ~< ~

tillis i cîtîit entu lt - tid<e tCle

110115 imonst1 liimpt>il. daîîîîî- hc n lts n1im taîtt1illu. éaîliîte
comîplimîents à M. sallar1d qui, paî talîlîalc.vetii Au llti dceisnu ttiv ts<ants it vi1l5.lo

jouer le >Ittievl dut colîîtrteîîr1 et du Pil1çl <i1tilL <i aasdclàF et
L'actioni se pass à unmeîc 1i t W. lee tiré te coic-L rncselétre - pi<srl piîc(îiî. i

cc CC:uC redoil>eiucm quie Ikicca1cu nue chech àevoir.sa laîé; (>
Voc.l)rièveilt.-it réuîé eîeîbe<el ic.la revoituîuîad nuèlie, i îatoparait et :lia-cior Iloccace

Au remeract nos oyos tticoIortnr x-.~ù .~-ù le ilin dlie dii c<raîî 1 rild lire car sa iietévienît (le
(1,1111C dii certaiil~oeae poitvL île talent, 1l'ut îîîia i ]li inv le nte palIlle d *, r oîîuuIle aui phis gralid oe<1Itl.

ll;rlieýsse (lu ses vers , tias irtouit Parl ses lîoIîîýbvvlls,4î <11- Nî>us :is>îsîotiis alors il la gî-itication iliale (le littcacv.
fortute. -4<ici le-: miiîceail ;aillalits tt troiisiètiei acte.

l u liii citi a ýt pa u dlilavalittgv ptmîî gatglier. la> syiiiîatlie l co ilets(le Biéatrice (
-i ladmîirarioî (les feiiiics cit des étîiIdiaîîts. - iisti

Ma, par Contre. son talenu t peu airci l aiS dtit il h iLl- tjtlt(.j tî crcî- ;îiti
te itih <le I eli<t et (le l>e-irolielle

sciela jalousie. j-le iietnscest dli tlélire.
Sur- c(> eliti-efaîtes arrive a llîreiîe. (J>liilt. pinice (I- les etouptlets dle TIrttiboli

lalerîîîe. c -eaves soit tmlon &-îtipi te
Il a entenduli larlui de Boceace, (le sa gl(tirt. dle ses talenuts. enifint le dIii> italien et l'ensembîlle <le la fil).
Il veut le Cotiaitre et apprenidre (le lui l'a-t <le bien dire et Niois avonts <lit que Btoccace était le Chef d'uvirvte (le Stippé. (

celi les faciles :oiiîîîictes et binitôt il est a Itîcuie dle se c-ut>- eliel d'îeîivre est bieni le miot et jeudi le pu~blie Coliunaisscur (le
vainîcre quie soit secoird <ldésir est plus facile à réaliser qlue le l'opéra Firançais a1 ratifié par ses applaîîdisseiîîetîts le suiccès

premierl. dtii obtelii à lParis et à Brtuxelles. NlM ]z Io.

/ohiiv7<W</1< par ses<.:/~ opéra Biouffe eii trois actes <le MM-Matigé, (Alfred Phlaraonu Piccaltigt. le ténor attitté <les
VJictor Roger, pour la musique et <le l>:îul Ferr-ier et Faiire lloliffïes,. c Moîttosol) Millîes Mué otoîgsi Commtle par ses
Carré pouîr les paroles, a été jouée pouîr la preière l'ois a l'ais iiiî>-ei tvelttures, (Mille Jatcob)» Jeannîe liau,(José- .
le 2o muars Il80 i thiéâtre <les Itiuiffes l>ani4iils. pluiie') mite <les trois grâces, car ses deux scemîrs, et (lle, étaienît

Les uteuirs. Il ese cv, iii~i o l- as- cmilleîs et luis et soint enicore r-emîarquablemîent jolies, t-t ln 'Migntonne Mily-
îu i iris rien. v. jainue, lat gracieunse tratnsfiuge <les Folies-

llb A la î>îemuière <le Pais noui>s trotuvonis commîte iorsnillait Draatîiq1ues.



A MNlîtî'al .v ici la dIistribtiojn offerte ani publie: NI. Giraiud. v'eut passer mtitre et do'ivu edu livttt'c.s à h îscl'ilit liml se

A l'c Pachta ) Pt 'î'taliur. ',toutusol Nhtv l' tiiplia r "i(l décider.
Vî'îiîil ( Mlîîs 1i> et M tules 11 I sdez. I ti l Tacoh t de t1 uyon, Il 'civa. maîiis b'Mnilicit. il suq'I'pcIId Sa tii.ti' lati N

i1< os<i ilue) I .s. Ietjîic Raylit Inde. (Rebecea ) \'aldy les lbras dle Mllot. sol. il y icio iail bs dcfli iitiolIvIIt. NIl.i
i)eulluîaîî ) 1 arcia. Siîé 'e lloi'val. ýAi-av MI'nville, t.<isîl éIh>tlseia Ju''SéplIiîîe '1 lutipliai' rkîjiii.tit ut) .

L'actin su dritlh! 41l niýolirîs, le t et. acte il l'ans. dllis la îU'î i'\luit..nieiiX <~'itttt à 11Ca:î.ia..
îti~e<î c<tticd.e tcMuIacob le 2eîîîe ali t..iirc. dans le et! pubilic *eiiit îpi 'îîadîtîe i- îr' l'h ýbi111dvî. F~' V<it

p~alais~ P\le l I Iet lu clî à lPai"ds (L l 'i li.lit lutte £ tllt .'ç 1«'ý"ili uctIe I.'l\ t .{3 ill viît paro'i ivrîucîe. uit t'IVItI .it'.t cteLtl).. d(IS dlis- Eclios di Téâr

iWa<'ts. mi i l ultet <''i' le! .tI' Ivti5i1I mouas l'ouit 'dil ia c t i dt <u:

'0 Itit. Lt~~~~~~~~~~~~Iiili iiiidi et uiei 'i'tntuî l ''.~.ial'0 Ait débutt, i/e-, dc'S 1îIllcs (IV NI t jnvn1 ui p hiii <'lt. eut'aé ait 1),lUociiii. plutr la .snîo*' rée (ke Ï..îlî .. joj'.',ii p ,t )hi 1~/p /j Se<
~ l'ait lait la luuo ,'ttlte'tc et se- lui'.ittl2I! :-il'l. 1;1 .'î'et.é dle luill.\Ch*iî <. 1~1<~5W.th i'' '1 "t'l. ii.d

vie <'u'rit-.tauidis (pu jq slil Iv. laj u éC'é à ''an'st du î ~,,

" '''Y'' ' 0't' 'lIe.qui dlébuttait dlan's lu rôle deu atie
A\ lots ,;tll\ iviii .\lft<l I peia.-ii <le 5<111 neulitipliai :x'lu'tecîîeî.' ii. utjtîtnqt n ~a' 'u

i e i il - v u(uu ' d î î . i j m e e ' t t l e î a .' ' ' i i t t e t r eI U Iv la s e .c t , î l'a T t'îi r e k , q î lv îîî e r ,ý j i n s .

() I ,ecuis de posur te,î at le t»ýter r'cUw4v clails vvile ttt MI 'u . i ula ameli du mii lui aleîedci1.

itéu uint'.îî iffcil. seîtcîdeît aecluiet lévuiett à I tteNilIu dt. Ganq I a eiît smit sticeés ImNlitittI, aIiv~ Mu'NI \lti
ja CuI> lcs alliîutiis (lu sa Itusépulitte avec e IaVtuîI tît.nosol iaî.Iotit,\ad et I'îi.
ele lui flait itie sectit' et .oéliiceîsutc. décideV a sigliet' i't ttteuct i.. stul'î i. it.îl. ti a

I ' tiageîteit aitpi'pali'e illit. lui iruen~ieit Ses peî'licls siO'tOS'It'j.at tiliett'iiielec' leaîut.iîu'
uv ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ I COr.nu t UtSUi a i tuntré iu l)lti' ex'li uit i xdu

AU 24.111e 110te. nostc.'t1<utJtsptt ait Caite elle et. Premier's âetvs.
dans tniliaI!is. e'leu us( - avoî'îte, cela lit leuipelle pais (llesulîu. arpéeitaùuîîegl té51 îu tl

"eiîiceordilet-eîî lt. à tr'u te six drîed 1*1heuire eCilitîune uui iîîuéuevv a sat tut t<< ici''''e t

'0 L'îe dit.tet'prîétiltioli.

lt 'le est restée Ftdèle al So01 b;tt"'toilî 22t é'~. ~ à~>tî l itil : 'dtl StVt r îa

P( )cSo it coté Mille Jacob. Iiavi'èe titi d<pIè)t (lu sa quni výeIIt qu'on '11 l l it et 11l'auîieîsiî'

~» quitte soit cordu >ii et sliv.iu (lItu Sîtiialit ut dU: Notoslqui ai < iîîît' Iîece<XeîîCIci'l 'ilee l ull
lttiili lVesmtký l îeltAIves la' mitr et ar't'ive ait Cîtileo. nIuthi tliticutcabUOtxiiitqieS.cii>ele(lt (.)

hIe 'erovcetflt \lrc Pch, itistoehedeus - ie' afé.t lc't'u:îls lui a î'îinîs. aprè> le dîîu dul'osîgiî
11iié. car il sev 1nulle cli 'dtîx tle Ilefuit 0î~ls pluistîiî.>i cat toidî' rstcetqIîî.

lu t;tu'îu peti miti'a" seraitt tou ai aité dcê sîtîcnq:îtîoîî. 0
tli)l'ý'qu ilt t 'ii i .u i t' i.lf:ltd tes. tillu véitbe Itioti.>

tdpais îlu cette orieille I'. re>lt.)5) ti'otl.le '1 e iî<te
lt' i. l or'cur' Sa mîèr'e luii aninonce qnt 'Mlsl1'a1 (ýublîIée i . ail qui prouvel tact et C5 L'lils l

et a épusé tie lit'i'îtutistt' (le la te (le J'i .tIcti'\'. ntrîe v'aîllaîillu pu-eIiîre chlante'tse. 'i

O Natîî'clleueîît Ouitosol fait 5011l appuartitonl, appr'end< à jase- Mardi soir, le îuei'sotiîîl (les clii tiî's luii av'ait. le preillier.
pihiîîe le tîte'gedtit N5c5t servi sa mèreie et ils; s½îpprèteltt a 1. iun us.iiic'cîsuî.aateI
rUWli. loi'stliAlfi'edl Paella, prév'enuî par' Ilttipliaî'. nlpîarait. f'ait r'etmettt'e mie4. caisse (le Chamuîtpagne aui thiéâtre pour t' 'ettei'- (

Alfrted Paclla f'ait arrêter Molntosol. mlais aiprès tille loyale cil Ses camaruîîades. «'y
<'étii'Joplte liinll<lIîtcipls I'(eplicaitiont. il linutvite à ditier et pt'endc la résoutionu formielle Ce CI art page a1 été bli i l in (11t 2tllîc acte. h tt'sîîtit N lev

Avec le 3Wltie acete, licuIts volaievcîiis à Paris. E~t -ai, -ai, gai,
Nous sommîîîes dlaits le sailontc'A ae 'illa ; oit (lt e la Et Iluti. bon. boit

Mitîtrie oùt vienit d'être célébré le miar'iage cI'i ne (les filles (le Iv martiiiage. est gai, le mlariage est bonut.
Milite Jacobl, cela f'ait le dixièmte, il lit r'este plus (Ile J oséphinie O n liî'l parti f'ort goû'ter' ce chamîîpagne. eui i 'a r'ien d '5

ict lieîjaliuiie et ce pautvr'te A\lfrted trouve que soit totur tic vieit tonnîant. c'ai' c'était du lcîi î', le roi (les Chiamp~agnîes.
h>l s)iett 11 estu e chîamipagne l'ait florès ;salîtedi Soir- les zoutives

Joséphline trouve sa démîarchîe mit i précoce. tuais Alfr'ed P'ontificautx Se sotît réuntis ait Café Occidenital oil'après miîe filî "

-rteute il se plalit dii1 scanîdale causé par soun arrivée àt Par'is etpattri sutipet'. a l' heure dles toasts, c'est enîcor'el
aivec NIal cbe e ot/efle.saîae u tiali ecre NI cuizet quti a pétillé dalts les v'erres .je lic vous dis quie ça (lit

mie situation Sutperbe. ntleili composé par I 'aintlile M. Boltrdeatux,
Après avoir arié fi%. de ses tties blles soetirs, comipté sallut a.111 Zotîai'es I'Ctfiai.Les gloruîieux <V<.îicut i

(Ji% dots. payéê dix cortèges (lu voitures, réglé dix repals (le Salint-Plère.
ioce, il veut Il son tutr avoir iti dédommiatageument. Oni lions apupr'end (tIe, la plus parfaite unuioni t>Comence

lit Benijainte, répontd Joséphiine, qu'1eui faites votis? je lie Ie 'é-tet' (laits la tro>upe et (flte toutes les pletites tracaîsseriets <lottt ~ timarier'ai qtue lorsqune vouis alurez assturé sont sort. IuOîîS a ''i11 parlé nît pruis tii.
Alfrîed Pacha., obligé d'acte'><r cette comnbiniaisonî, v'eut Nous uni sommiîes tr'ès satisfaits et nomîs pouv~onîs aiiuieî'

S obliger Pitiphiar. à époutser lktîjattinie ; Putiphîar refuise, Alfrde aujourd'hui que nlous. il'avitls atuctitl ressenitimienit p)er'sonniel



u contre Vr tiste qui S'est ci-u visé par cev quie iloit lisions, loin dle tonts les actioniniaires. et itClriditdans, le biirei de'
(le là, VOUSs Iau iroî eaucauip et nous lu lui tiiiioi îctoî

chaeueusniutchaque fii qu'il eteiiM. Vidal, après y avoir. app orté nuei sZoIIIIIIe de travail eoi
l'oîttes nos t'n 11n îu'î sliloi (pi a i îlhî sidtla)le. vi nlaritpeqetne sus soirces, et avoir

lIt.~L~i(i.. lrgeiieit c'iitiblliti sutcces (le notre tiîéi'ttrec - îîatiollal
*1*iparitrev tolites. ce' petite" diitni.. est v, par le fait illêle dle ce suiccès, oblite du doîilîer sa

.Viseiaje rt tliv.iiîe. vna (ltnîuei 'aux ( în' lit jC11tîli. (lénis'ioî de dIirectur et (IV vic-pésidcîît.
la trjieulii* dul .1fi/ btl</" .. e ( e' lic 0iliet . EAi fi«Vt . Ietlpi avalit protspéré a îîdelî dle tout espoir.

Lul.e i eti ire devlailii sera teuli pa;îr NI ilue t irald le iouetiouîs, deV pri'iduîît etd ice-picsidelit sonit lo ini dI'être Q
tÇ ia Ibeauicttup a Nlui inev Giratld daîîs V A'iur//.algr unetiti cu alsi. M. Vidai se voyait dlans Vhi:tion, u

cela. ton po uvait tlv eîîîziitlert si cette artiste serait ià la hialutur nei t'lî;ge lie lar (l)ljîeiéd'pra,oit d'yN colisliever O0
de ~~~ ~ ~ ~ sillelet almetirs tIl n'aai p>ei î*'î~ asr: lî i": t bîi as aî hécsiter enitre les

d' cuitnne uc iraildt :111\ répét it ilns qu1 i i j cHili dci l\ alterniatives.
11ileuucée-. et litltuýs iiîîîîeis eî te i s le chlîariiîe: Milic (f i rald L e bureaui de direevtioli du1 thiéâ~tre deu i, 'tpéra Franîçais. S* é- v

sera Ullue cîaqa laî~ire deu flealienvi ut4 surp'eviidra bieni tant î.émîii aul sujet de. la1 démîissin de . 'idai l'a1 refusée à1
(.Ili~~~~~~~~~~~~~~~~ ~ mod u-l ioldm!el i:lliý v cé ai *11iiiiite. le prianit del. continiuer des: fonetitons qu'lil a si bien
,~; liinîtîde ar a fçtuîdiiit lle ieidrace rtle ciuI 'ils remlies. M. Vidai. iiaigré les iîîstaiees de ves îlessieui's, a

par NI Uc j :ue I Iadiii iiiitî sa déiîissii eii faveur (le M.\. A'. Bnriiiet. anîcienî

Ï/ .Bisî ebaIterait % ti t,. tfOVicitdn tirmevi caissier dle la flanique Nationale, qui. à la tête d'une graîideo
NI Iisoi hateai frun : alumdîîîent libtre de 501 tîîps pourra se colisacrer (,Q ~ lu> e"1scit rliu ilîiercii evrier à. Ni (lu det ovtti. a1 :es ut uv llebntioîîs. 01-anî. à nons1. mil doute, qlu Ni.

O se tr-tbl. iuiv unt'rt joli i r.cciet cil o r et i.îiit oîf.1't pa IL. B ruiiet, avec ses cailacits 1iî'eil connuites Vl sa grande '~iîw Q
~ dci t d et i "cl t l clireetit ~dus aflne, i triulaieiiei au suiccès cro uii deoatr'e

prsdui dit~ avoirvi (luri lediiriucts ltisaols lsieavi

o ~ ~ ~ ~ ~~ ~l Ctý 'uut venir lloud.ii ed NI lev deGttttavitii tums deus brs~ueîit iîcs uu t insInits de dissentimVlcut-
a~vonis qui'vlle a jovetiseiiielit l*ait s l u l ciiampii ti à qulý d n < I-IIS1ei d'adii ilist ratio..i et (le dîirecttin du( l t r. '

.1ue.i i1"lý 11011:tire fatOluçtev
(li a !iiil taveséla ueSt.! .li'eit t nl litciau l Celiui (le M. Vidai. L e résuîltat cesta1ii e:st (Ille i Tlot tut st

4' ;.tiîpoli ILe IIiîcxti alis le mieilleuri (ie.- Iiioiide:.qu (I le rd l
(IV>" Trappeurs. oùu se trýouvaien1t réîiiiis ileiv tii leV l1il:i1i plus ptai'tlit règne Vil hauit liu et ails'.i Lc-n géieral dan", lt-bre'. qui vVîî:neîît dle în'tcedvr il lur icéte d'îite îîîei.t'ut.2¶.uebi e rits de-d:îeî<. lie pioveliaiuil

Lt Le eit, peutit. miais geîi i iîa.iiii ouî laîc' qed alaisrl>:ILIs ilaiîs 11le pîartie deL la iuîcsst' et danis

(liu e se ar tc i// i su Pt uV'l (1ns * 1ir l' il a livaîuctîuîp) lei_îl~ ~ tle<leSeltîi attxI)i reste. mlie prluve ceta ili ucI dePiiiiion sitite<"t
Vi ~tiiiiQ t lc.iic)ul lut.iii.st4iice Iuiiiiîiiv dus lir-eteurlls à cttliselve'i NI. VidailO Aîtos. oltse. vrtu'. I)MI''*Z .1î' IAi pi'ciiier.. -. : li coîiî iep'idit i 'ta les eiatuîi;îeî jî 9

Q avi ii le rac. Ix iî.xuni' zt n a.devant les1. î'(1Uen - d souI tr*aVail i(cs îue iv jit a1 Ila
rivalit& ' aigii'' d- iL. ns dux s4i ce ! cît eton iti-,~ l1i-stn

M.Alfrud Vidal, it:vîptîqedreergiaî el 'i ttÏit<. IXiliIsltiStîtabii îîxeu ncl
4~ ~cîi'io-îîmuîî'-aliuîîîaiesdeuItca s acrh il ~~s~paS, 't tqIue, sii il y a Vl i liii dLu tic 4r id viltire vil\.

'Il.,.' eci îîa dre tj i liisttii tttîissit ojnr itîsito5111u111. eoIiiiul danis tout lee I.'rc aviVt hiiit c1li anl qî'uti1-(:î.crissaeî iu i w e îisîtps~
;ý du'ectulit' du la slc fO 1, péral p''a a r Ivî l vtte uaîiî 1lîlaisil SeFiîit illu l'atttreL. .

LE -~ ETONNANT, ETONNANT '-THE'-

SC.ognac jockey Cluib S. EP2M'HAM\P4TRPRRITO
CARTEOR V s. . ~ t' E. 342 RUE ST. LAURENT

i, Est je meLilletur Co:gnaýc impîorté Ait C-nada. 'vaisselle et VeIrreries MONt E RE TE AHEI 0TJIc'OsE
SEN VENTE PARTOUT 1H ES, CAFES, EpicES, ETC.M NTE L 4

.$1I.25 la BOUJT'EI LL 1E > MONTREAL. t .i.:ewmsE\..i'xti:tet. (.
Dernandez la Carte Or Jockey Club. vix il-itt- lit -etttrtt<ç ci iws l'I R, i~ ,.t Se'. Vis . Eà

TAPISSERIES, PEINTUJRES, FERRONEIE, TC

Chez L. N. [DENIS, 313 rue St. Lautrent. 0"

BOISSEAU FRERES, 235 et 237 RUE SAINT - LAURENT.
SFOURNISSEURS des COSTUMES pour la TROUPE cde l'OPERA FRANÇAIS.

¶ aist N\lflis0p la-, plus ilpI)Olttlate (le la riùe St. ai'u.(
HAUÏESNOUVEUTÉS.SALONS 1E MNODES, ATELIER DE' TAILLEURSCE I R1:. (

0, Jýý0,l 4rasý Qt m p-irn-érlm ý1o-.. CInie dI !pn Grie ?e0,d

73 RUE ST. JACQUES, MONTREAL.
~ SPÉ IAlIÉ JYI1Pi'SSION (le lý,UXE eni toits GENRES, RELIURE, FABRIQUEjd ASdcPPE

I3E II11E(eSC l ]P1ý


